
DE L’ALPHA À L’OMÉGA 
De la première phase de la vie jusqu’à 
l’âge scolaire 

À Montréal-Nord, sur une petite rue tranquille de cet arrondissement, est né un 
nid douillet pour les poupons et les jeunes enfants : La Garderie éducative de 
l’Alpha à l’Oméga. L’instigatrice : Jennifer Reimers, une jeune mère de deux en-
fants d’origine haïtienne qui a façonné son projet avec autant de soins qu’elle 
peut en prodiguer à ses petits pensionnaires. 

Détentrice d’un baccalauréat en information scolaire et après avoir travaillé quel-
ques années dans ce secteur, Jennifer nourrissait un intérêt passionné pour l’édu-
cation et le développement de l’enfance, s’impliquant d’ailleurs comme bénévole au 
sein du conseil d’administration de la garderie de ses deux enfants, dont elle est 
encore la présidente. 
 
Des circonstances inattendues dans le domaine où elle travaillait l’ont alors amenée 
à imaginer une nouvelle avenue de carrière mieux harmonisée à ses goûts, ses va-
leurs et ses aspirations. Sa mère et ses deux tantes ont fait l’acquisition d’une bâ-
tisse de trois étages abritant jadis une pâtisserie asiatique. De la cave au grenier, 
tout a été réaménagé et rénové dans la perspective de créer des endroits spacieux 
et très éclairés, propices au bien-être et à l’apprentissage. 
 
Le tour du monde en un seul jour 
La Garderie éducative de l’Alpha à l’Oméga compte cinquante enfants d’origine 
multiethnique, dont dix poupons et quarante autres âgés entre dix-huit mois et qua-
tre ans. Pour bien servir tout ce petit monde, sa directrice emploie huit personnes à 
temps complet originaires du Maroc, d’Italie, du Niger, de l’Algérie et du Québec. 
« On se croirait parfois à l’ONU », nous dit Jennifer, avec un petite  pointe d’humour 
dans la voix, « et malgré toutes nos différences, il règne ici un climat harmonieux, 
basé sur le respect de soi et des autres ». 
 
Après à peine deux mois et demi de fonctionnement, la Garderie éducative de l’Al-
pha à l’Oméga est maintenant une garderie subventionnée. « C’est rare d’obtenir 
une agrégation après si peu de temps. Mais Montréal-Nord est un quartier où les 
besoins sont assez marqués en raison de son caractère multiethnique et de sa si-
tuation économique » ajoute-t-elle.   
 
Un lieu d’apprentissages multiples 
La Garderie se veut avant tout éducative en permettant aux enfants de deux à qua-
tre ans de s’initier entre autres, à l’informatique et à la langue anglaise par le biais 
d’activités simples et divertissantes. Pour Jennifer Reimers, une garderie est d’a-
bord un endroit d’épanouissement des jeunes enfants. Sa mission est d’arriver à 

leur donner le plus d’outils possibles destinés à 
leur permettre de passer avec bonheur à une 
autre étape d’apprentissage. 
 
Pour assurer la réussite et la viabilité de cette 
petite entreprise, Jennifer a eu droit à l’appui 
de sa mère et de ses  tantes, toutes deux 
comptables agrées, dans la préparation de son 
plan d’affaires et bien sûr, au Fonds afro-
entrepreneurs de Filaction, qui partage son 
enthousiasme et la soutient étroitement par 
ses conseils et ses investissements. 


